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Die Kantonale Fischereiaufsicht überwacht den Fischereibetrieb, 
die Fischbestände und die Fischgewässer mit dem Ziel, die 
Fischbestände zu erhalten und eine nachhaltige sowie tier-
schutzkonforme Fischerei zu garantieren. Sie bewirtschaftet 
zudem die Gewässer in Zusammenarbeit mit den lokalen Fische-
reivereinen.

Der Kanton Bern ist aufgeteilt in sieben Aufsichtskreise mit vier 
Fischereistützpunkten (Kandersteg, Reutigen, Faulensee und 
Ligerz). Die Aufgaben der Fischereiaufsicht sind sehr vielfältig 
(Aufzählung nicht abschliessend):

•	 Bewilligung und Begleitung von technischen Eingriffen 
	 in die Gewässer (Gewässerunterhalt, Wasserbau und 
	 Revitalisierungen) für den Schutz und die Förderung 	
	 der Fischlebensräume (vgl. Kapitel 2)

•	 Betrieb kantonaler Fischzuchten mit der Aufzucht lokaler 	
	 Fischarten und deren Besatz zur Stützung lokaler 
	 Fischbestände (vgl. Kapitel 3.2)

•	 Besatzplanung und -ausführung in Koordination mit den 
	 Vereinen (vgl. Kapitel 3.2)

La surveillance cantonale de la pêche surveille la pêche, les po-
pulations de poissons et les eaux piscicoles avec pour objectif 
de préserver les peuplements de poissons et de garantir ainsi 
une pêche durable et conforme en matière de protection des 
animaux. Elle gère de plus les eaux en collaboration avec des 
sociétés de pêche locales. 

Le canton de Berne est réparti en sept arrondissements de surveil-
lance et compte quatre centres pour la pêche (Kandersteg, Reu-
tigen, Faulensee et Gléresse). Les tâches incombant à la surveil-
lance de la pêche sont très variées (énumération non exhaustive) :

•	 Autorisation et suivi d’intervention techniques au niveau des 	
	 eaux (entretien, aménagement et revitalisations) pour la 
	 protection et la préservation des habitats de poissons 
	 (cf. ch. 2)
 
•	 Exploitation de piscicultures cantonales avec élevage 
	 d’espèces de poissons locales et repeuplement pour 
	 soutenir les effectifs de poissons locaux (cf. ch. 3.2)

•	 Planification de repeuplement et mise en œuvre en 
	 collaboration avec les sociétés de pêche (cf. ch. 3.2)
 

4.4	 Fischereiaufsicht 4.4	 Surveillance de la 
pêche

Kontrolle der Berufsfischer durch den Fischereiaufseher Benjamin Gugger. 

Contrôle des pêcheurs professionnels par le garde-pêche Benjamin Gugger.

Photo : Martin Mägli
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4.4.1 Fischereidelikte / Délits relatifs à la pêche

Aufsichtstätigkeit der freiwilligen Fischereiaufseher 2025 
Activité des surveillants volontaires de la pêche 2025

Ausgeführte Kontrollgänge / Tournées de surveillance effectuées	 1’158 (1’218)	

Anzahl kontrollierte Fischer / Nombre de pêcheurs contrôlés	 2’949 (2’495)
	
Eingereichte Strafanzeigen / Plaintes pénales déposées	 103 (23)

Aus den eingereichten Strafanzeigen wurden dem Fischereiinspektorat gestützt auf die Meldevorschriften bis am 31.12.2025 
68 Fischereidelikte mit einer Bussensumme von CHF 23’270.― (inkl. Gebühren) gemeldet.

Sur la base des plaintes pénales déposées, 68 délits de pêche ont été signalés à l’Inspection de la pêche jusqu’au 31 décembre 2025, 
pour un montant total d’amendes de 23 270 francs (frais compris), conformément aux prescriptions relatives aux déclarations obligatoires.

Gemeldete Fischereidelikte / Délits de pêche annoncés

Vorjahr in Klammern / Année précédente entre parenthèses

•	 Fischbestandskontrollen, Fischrettung bei Bautätigkeit und 	
	 Trockenheit (vgl. Kapitel 3.1, 4.4)

•	 Öffentlichkeitsarbeit mittels Referaten und Führungen 
	 (vgl. Kapitel 1.2) 

•	 Auskünfte an Fischende, Einwohnende, Organisationen und 	
	 Amtsstellen

•	 Ausstellen von Sonderbewilligungen (Sonderfischfang, 
	 Elektrofang, Laichfischfang etc.)

•	 Überwachung der Fischgewässer (vgl. Kapitel 3)

•	 Schadenerhebung bei Fischsterben (vgl. Kapitel 4.4.2)

•	 Kontrolle und Betreuung des Fischereibetriebs 
	 (vgl. Kapitel 4.4)

Die 13 kantonalen Fischereiaufseher werden bei der Aufsicht 
über den Fischereibetrieb in den staatlichen Fischereigewässern 
durch derzeit 71 freiwillige Fischereiaufseher, 30 kantonale Wild-
hüter sowie durch die Kantonspolizei unterstützt.

Die freiwillige Fischereiaufsicht wird durch die Fischereiorgani-
sationen gestellt; sie untersteht rechtlich der Staatsanwaltschaft 
und wird durch die kantonalen Fischereiaufseher koordiniert. RH

Weitere Informationen zu freiwilligen Fischereiaufsehern finden 
Sie hier: 

www.bkfv-fcbp.ch/fischen-im-kanton-bern/fischereiaufseher-
ffa-2022-2025/

•	 Contrôle des effectifs de poissons, sauvetage en cas de travaux 
	 de construction ou de sécheresse (cf. ch. 3.1, 4.4)

•	 Travail de relations publiques au moyen de conférences et de 
	 visites guidées (cf. ch. 1.2)

•	 Renseignements pour les personnes pratiquant la pêche, les 	
	 habitantes et habitants, les organisations et les services officiels

•	 Remise d’autorisations spéciales (pêche spéciale, pêche 	
	 électrique, pêche de poissons géniteurs, etc.)

•	 Surveillance des eaux piscicoles (cf. ch. 3)

•	 Relevé des dégâts en cas d’hécatombe de poissons 
	 (cf. ch. 4.4.2)

•	 Contrôle et encadrement du secteur de la pêche (cf. ch. 4.4 )

Pour leur contrôle de la pêche dans les eaux publiques, les 
13  surveillantes et surveillants cantonaux sont actuellement ai-
dés par 71 surveillantes et surveillants volontaires de la pêche, 
30 gardes-faune cantonaux ainsi que par la police cantonale. 

La surveillance volontaire de la pêche est effectuée par les orga-
nisations de pêche ; elle dépend, d’un point de vue juridique, du 
Ministère public et elle est coordonnée par les surveillantes et 
surveillants cantonaux de la pêche. RH

Pour plus d’informations sur les gardes-pêche volontaires, 
consultez cette page :

www.bkfv-fcbp.ch/fr/la-peche-dans-le-canton-de-berne/sur-
veillance-de-la-peche-volontaire-svp-2022-2025/

https://www.bkfv-fcbp.ch/fischen-im-kanton-bern/fischereiaufseher-ffa-2022-2025/
https://www.bkfv-fcbp.ch/fischen-im-kanton-bern/fischereiaufseher-ffa-2022-2025/
https://www.bkfv-fcbp.ch/fr/la-peche-dans-le-canton-de-berne/surveillance-de-la-peche-volontaire-svp/
https://www.bkfv-fcbp.ch/fr/la-peche-dans-le-canton-de-berne/surveillance-de-la-peche-volontaire-svp/
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4.4.2 	Fischsterben und 
		  Gewässerverschmutzungen 

Unsere Gewässer und damit die Lebensräume der Fisch- und 
Krebsarten werden leider regelmässig durch Gewässerver-
schmutzungen beeinträchtigt. Diese Verschmutzungen erfol-
gen entweder kontinuierlich durch einen regelmässigen Eintrag, 
zum Beispiel durch nicht entfernbare Mikroverunreinigungen 
in ARA oder durch einmalige Ereignisse. Ein Beispiel für ein 
solches Ereignis kann ein unbeabsichtigtes Einleiten von Gülle 
in ein Fliessgewässer sein. Je nach Menge kann dies zu einem 
Fischsterben führen.

Während kontinuierliche Belastungen nur selten zu einem aku-
ten Fischsterben führen, können einmalige Ereignisse den Fisch-
bestand über lange Strecken dezimieren oder ganz auslöschen. 
Das Fischereiinspektorat hilft bei Gewässerverschmutzungen 
mit, Gegenmassnahmen zu treffen und den fischereilichen Schaden 
zu bestimmen.

Im Berichtsjahr 2025 wurden dem Fischereiinspektorat 96 Ge-
wässerverschmutzungen gemeldet. Davon führten 5 zu einem 
Fischsterben, was unter dem Durchschnitt der letzten Jahre liegt. 
Leider können Ursachen und Verursacher von Fischsterben nicht 
immer aufgedeckt werden. MH

4.4.2 	Empoisonnement de poissons
		  et pollution des eaux 

La qualité de nos eaux – qui sont les habitats des poissons et 
des écrevisses – est malheureusement régulièrement dégradée 
par des pollutions. Celles-ci surviennent soit en continu par un 
apport régulier de substances comme des micropolluants im-
possibles à éliminer dans les STEP, soit de manière ponctuelle, 
comme lors de l’arrivée involontaire de lisier dans un cours d’eau.  
Une quantité trop élevée de substances nocives peut entraîner la 
mort des poissons.

Alors que les formes de pollution régulières n’engendrent que 
rarement une hécatombe, les événements ponctuels peuvent 
décimer une population de poissons sur de longs tronçons, voire 
l’éteindre entièrement. En cas de pollution des eaux, l’Inspection 
de la pêche apporte son aide pour prendre des mesures et éva-
luer les dommages pour la pêche.

Durant l’exercice 2025, 96 cas de pollution des eaux ont été 
signalés à l’Inspection de la pêche. Cinq d’entre eux ont engen-
dré une hécatombe, un chiffre qui reste néanmoins inférieur à 
la moyenne des années précédentes. Malheureusement, il n’est 
pas toujours possible de déterminer la cause des empoisonne-
ments de poissons ni de savoir qui en est à l’origine. MH

Ursache des Fischsterbens	 Anzahl Gewässerverschmutzungen	 davon Anzahl Fischsterben
Cause de l’empoisonnement	 Nombre de pollutions des eaux	 dont nombre d’empoisonnements		
			 

Gewässerverschmutzungen 2025 / Pollutions des eaux 2025
Vorjahr in Klammern / Année précédente entre parenthèses

Jauche / Purin	  	 16 (32)	  	 0 (1)

Abwasser / Déversement d’eaux usées	  	 9 (12)	  	 0 (1)

Chemikalien / Substances chimiques	  	 2 (4)	  	 0 (0)

Pestizide / Pesticides	  	 0 (0)	  	 0 (0)

Kalk, Beton, Trübstoffe /  	  	  

Chaux, béton, substances perturbatrices	  	  	  	  

Sauerstoffmangel / Manque d’oxygène	  	 0 (0)	  	 0 (0)

Öl, Benzin, Teer / Mazout, essence, goudron	  	 40 (36)	  	 1 (0)
	  
Andere Ursachen / Autres causes	  	 12 (18)	  	 0 (0)

Unbekannt / Causes inconnues		  10 (9)	  	 4 (0)
 	
 
Total  		  96 (120)		  5 (2)

7 (9)                                                 0 (0)



57 Jahresbericht 2025 / Rapport annuel 2025             Fischereiinspektorat Kanton Bern / Inspection de la pêche Canton de Berne

Ölsperre im Hauptkanal: Eine Verschmutzung 
des Brienzersees konnte dank des Einsatzes der 
Feuerwehr verhindert werden.

Barrage anti-huile dans le canal d’Oltschi : 
l’intervention du corps de sapeurs-pompiers a 
permis d’éviter que le lac de Brienz ne soit pollué. 

Photo : Martin Flück, Fischereiinspektorat / 
Inspection de la pêche

Auf dem Militärflugplatz in Meiringen ereignete sich am 9. Oktober 
2025 ein Unfall, bei dem rund 10’000 Liter Diesel in den angren-
zenden Oltschibach gelangten. Dank der Meldung eines Anwoh-
ners konnte der zuständige Fischereiaufseher rasch reagieren 
und eine Verschmutzung des Naturschutzgebiets Jägglisglunte, 
das mit Wasser aus dem Oltschikanal gespiesen wird, verhin-
dern. Die sofort aufgebotene Feuerwehr errichtete Ölsperren, 
sodass auch eine Verschmutzung des Brienzersees verhindert 
werden konnte. Daneben waren auch der Schadendienst des 
Amts für Wasser und Abfall des Kantons Bern und die Polizei vor 

Ort. Zusammen mit der Fischereiaufsicht wurden Schutz- (Ölsper-
ren etc.) und Wiederherstellungsmassnahmen (Reinigung der Ufer 
des Gerinnes) angeordnet. Wie in solchen Fällen üblich, wurden zu 
dem Vorfall auch Ermittlungen aufgenommen. 

Der fischereiliche Schaden zum Zeitpunkt des Ereignisses und 
kurz danach war glücklicherweise nicht gross, es konnten «nur» 
fünf tote Fische festgestellt werden. Ob und in welchem Ausmass 
der Unfall Auswirkungen auf die Fische und deren Genussfähig-
keit hat, ist noch offen. KG

Le 9 octobre 2025, un accident a eu lieu à l’aérodrome de Meirin-
gen, lors duquel environ 10 000 litres de diesel se sont écoulés 
dans l’Oltschibach tout proche. Grâce au signalement d’un rive-
rain, le garde-pêche compétent a pu réagir rapidement et empê-
cher la pollution de la réserve naturelle de Jägglisglunte qui est 
alimentée par l’eau du canal Oltschi. Le corps des sapeurs-pom-
piers, appelé immédiatement sur place, a installé des barrages 
anti-huile, ce qui a permis d’éviter la pollution du lac de Brienz. 
Le Service des sinistres de l’Office des eaux et déchets du can-
ton de Berne ainsi que la police se sont également rendus sur 

place. En collaboration avec l’Inspection de la 
pêche, des mesures de protection (barrages 
anti-huile, etc.) ainsi que des mesures de re-
mise en état (nettoyage des rives du canal) ont 
été ordonnées. Comme il est d’usage dans ce 
type de cas, une enquête a été ouverte sur les 
causes de l’incident. 

Du point de vue de la pêche, les dommages 
causés au moment de l’événement et juste 
après n’étaient heureusement pas très graves, 
« seuls » quelques poissons morts ont été ob-
servés. On ne sait pas encore si l’accident 
aura des conséquences sur les poissons ni 
dans quelle mesure, et s’ils resteront propres 
à la consommation. KG

Dieselunfall auf dem Flugplatz in Meiringen Déversement de diesel à l’aérodrome de Meiringen

Unter Anleitung und Aufsicht des zuständigen 
Fischereiaufsehers wurde das Gerinne nach 
dem Ereignis von Hand gereinigt.

Après l’incident, le canal a été nettoyé manu-
ellement sous la direction et la surveillance du 
garde-pêche compétent. 

Photo : Martin Flück, Fischereiinspektorat / 
Inspection de la pêche
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4.4.3 	Übereinkunft zwischen den Kantonen 
	      Bern und Jura zur Fischerei in der Birs 

Als klar wurde, dass Moutier zum Kanton Jura übertreten wür-
de, machte sich das Fischereiinspektorat (FI) Gedanken über die 
fischereiliche Situation und künftige Bewirtschaftungsmassnah-
men in der Birs. Denn mit dem Wegfallen der Gemeinde Moutier 
würde mit Roches aus Berner Sicht eine fischereiliche Exklave 
entstehen; umgekehrt galt dies aus jurassischer Sicht auch für 
die Birs in Moutier. Die Birs-Forellen würden folglich künftig auf 
beschränkten Abschnitten in relativ kurzer Fol-
ge wechselnde Schonzeiten und unterschied-
liche Schonmasse gewärtigen, je nachdem, in 
welche Abschnitte sie hineinschwimmen wür-
den. Das FI nahm diese Situation zum Anlass, 
um mit der jurassischen Fischereifachstelle 
erste Gespräche zu suchen, und sondierte, 
ob eine gemeinsame fischereiliche Bewirt-
schaftung der Birs auf dem Gebiet der Gemeinden Moutier und 
Roches denkbar wäre. Diese Gespräche verliefen sehr positiv, 
worauf beide Fischereifachstellen in ihren jeweiligen Kantonen 
bei den Fischereiorganisationen und Behörden abklärten, ob 
eine interkantonale Fischerei in der Birs auf dem Gebiet der Ge-
meinden Moutier und Roches begrüsst werden würde. Alle diese 
Gespräche ergaben positive Signale, und man wurde sich einig, 
die Birs in den beiden Gemeinden gemeinsam zu bewirtschaften 
und die Fischenden beider Kantone dort fischen zu lassen.

Bei der Ausarbeitung der rechtlichen Grundlage ging es wegen 
der unterschiedlichen Fischereivorschriften beider Kantone da-
rum, einen gemeinsamen Nenner zu finden. Man wollte grund-
sätzlich so wenig wie möglich und nur so viel wie nötig regeln. Die 
Leitlinie für die zu regelnden Aspekte war, dass man jeweils dieje-
nige Regelung anwandte, die von beiden Kantonen die strengere 
war. Bei der Forellenschonzeit übernahm man jene des Kantons 
Bern, weil sie länger ist und bis zum 15. März dauert, während 
der Saisonstart im Jura bereits am ersten Märzsamstag stattfin-
det. Man wollte verhindern, dass zahlreiche Berner Fischer am 
ersten Märzsamstag für eine frühzeitige Eröffnung an die Birs 
strömen würden, weil im übrigen Kanton die Saison erst am 16. 
März beginnt. Beim Forellenschonmass kam die Regelung des 
Kantons Jura zum Zuge; der Kanton Bern hatte ein Mindestmass 
von 26 cm, Jura eine Entnahmeregelung von 25 bis 32 cm und 
ab 40 cm, was strenger ist. Weil der Jura ein Tagesfanglimit von 
drei Forellen kennt und Bern sechs, wurde beschlossen, dass im 
interkantonalen Birsabschnitt nur drei Forellen pro Tag entnom-
men werden dürfen. Weil der Jura zum Schutze der laichenden 
Äschen und Äschenbrütlinge ein Watverbot bis Ende April kennt, 
wurde dieses ebenfalls in der Übereinkunft festgeschrieben. Le-
diglich bei der tageszeitlichen Beschränkung wurde die liberalere 
Regelung des Kantons Bern übernommen. Da der Kanton Jura 
ein Fangverbot für Äschen kennt, wurde dieses auf den interkan-
tonalen und rein bernischen Birsabschnitt ausgeweitet, zumal 
die Äschenfischerei im Kanton Bern künftig lediglich noch mit 
Sonderbewilligung in bestimmten Aare- und Saane-Abschnitten 
möglich ist. RH

4.4.3 	Accord entre les cantons de Berne et du 
	     Jura sur la pêche dans la Birse 

Lorsqu’il est devenu clair que Moutier rejoindrait le canton du Ju-
ra, l’Inspection de la pêche a entamé une réflexion sur la situation 
de la pêche et les futures mesures de gestion dans la Birse. En 
effet, le changement de canton de la commune de Moutier aurait 
fait de Roches une enclave piscicole du point de vue bernois, et 
inversement, du point de vue jurassien, il en aurait été de même 
pour la Birse à Moutier. Pour les truites vivant dans la Birse, il 

aurait fallu appliquer des périodes de protec-
tion et des longueurs minimales différentes 
selon le tronçon de rivière parcouru. L’IP a 
saisi cette occasion pour chercher le dialogue 
avec le service jurassien de la pêche et voir s’il 
était envisageable de gérer ensemble la Birse 
du point de vue de la pêche dans la région 
des communes de Moutier et de Roches. À 

la suite de ces discussions très constructives, les deux services 
ont vérifié auprès des organisations de pêche de leurs cantons 
respectifs si une pêche intercantonale dans la Birse sur le terri-
toire des communes de Moutier et de Roches serait accueillie 
favorablement. Les résultats de toutes ces discussions ont été 
positifs et ont permis de se mettre d’accord pour gérer ensemble 
la Birse dans ces deux communes et laisser les pêcheuses et 
pêcheurs des deux cantons y pêcher. 

Lors de l’élaboration des bases légales, il s’agissait de trouver un 
dénominateur commun en raison des prescriptions variant d’un 
canton à l’autre. De façon générale, l’objectif était de réglementer 
le moins possible et uniquement pour les éléments essentiels. 
Concernant chaque aspect, l’idée était d’appliquer à chaque 
fois la réglementation la plus stricte des deux cantons. Pour la 
période de protection de la truite, celle du canton de Berne a été 
reprise, car elle est plus longue et dure jusqu’au 15 mars, alors 
que dans le Jura, la saison de la pêche à la truite commence dès 
le premier samedi de mars. On souhaitait ainsi éviter que les pê-
cheurs bernois n’affluent en masse au bord de la Birse le premier 
samedi de mars pour cette ouverture anticipée alors que, dans le 
reste du canton, la saison ne débute que le 16 mars. Pour ce qui 
est de la longueur minimale des truites, le règlement jurassien a 
été repris ; le canton de Berne applique une longueur minimale 
de 26 centimètres, alors que dans le Jura, les truites doivent me-
surer entre 25 et 32 centimètres ou plus de 40 cm pour pouvoir 
être pêchées, ce qui est plus restrictif. Dans le canton du Jura, 
chaque pêcheuse ou pêcheur est autorisé à pêcher trois truites 
par jour contre six dans le canton de Berne ; il a donc été décidé 
qu’il ne serait possible de pêcher que trois truites par jour dans 
le tronçon intercantonal de la Birse. Comme le Jura applique une 
interdiction d’entrer dans l’eau jusqu’à fin avril afin de protéger 
les ombres frayants et les alevins d’ombres, cette interdiction 
a également été inscrite dans l’accord. C’est uniquement pour 
la restriction d’horaire que la réglementation plus libérale, celle 
du canton de Berne, a été reprise. Comme le canton du Jura 
connaît une interdiction de la pêche pour les ombres, celle-ci a 
été élargie au tronçon intercantonal et au tronçon bernois de la 
Birse, d’autant plus qu’une autorisation spéciale serait désormais 
nécessaire pour pêcher l’ombre dans le canton de Berne sur cer-
tains tronçons de l’Aar et de la Sarine. RH
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